
6 HISTOIRE DE LA CONFÉDÉRATION 

Alexander T. Galt, W. McDougall, T. d'Arcy McGee, Alex. Campbell, 
J. C. Chapais, H. L. Langevin, J. Cockburn. Pour la Nouvelle-Ecosse: 
les hon. Charles Tupper, William A. Henry, Jonathan McCully, 
Robert B. Dickey et M. Adams G. Archibald. Pour le Nouveau-
Brunswick: les hon. Samuel L. Tilley, W. H. Steeves, J. M. Johnson, 
P. Mitchell, E. P. Chandler, Lieut.-Col. John H. Gray, Charles Fisher. 
Pour Terre-Neuve: les hon. F. B. T. Carter et Ambrose Shea. Pour 
l'Ile du Prince-Edouard: les hon. (Col.) J. H. Gray, E. Palmer, W. 
H. Pope, A. A. Macdonald, G. Coles, T. H. Haviland, E. Whelan. 

Sir Etienne Taché, premier ministre du Canada, fut choisi pour 
présider la conférence et le major Hewitt Bernard en fut nommé 
secrétaire. Comme à Charlottetown, les séances eurent lieu à huis 
clos,- mais le secrétaire rédigea plusieurs procès-verbaux lesquels, 
accompagnés du plumitif, furent déposés dans les papiers de Sir John 
A. Macdonald, où ils restèrent enfouis pendant de longues années. 
Au décès de Macdonald, en 1891, je découvris ces papiers et je les 
publiai plus tard dans un volume intitulé: "Documents de la Con­
fédération". Quoique ces notes soient incomplètes, elles suffisent 
à donner une notion assez claire des débats de la conférence dont les 
travaux se poursuivirent à Québec jusqu'au 28 octobre, et se terminèrent 
à Montréal, le lendemain 29. 

Chacune des questions traitées à la conférence donna lieu à un 
vote, chaque province disposant d'une seule voix, à l'exception du 
Canada qui en avait deux. 

L'une des critiques adressées à cette assemblée par les contem­
porains, c'est qu'elle ne consacra pas assez de temps à ses travaux; en 
fait, il semble bien que ses délibérations furent écourtées, vers la fin. 
Cependant, durant les dix-sept jours qu'elle siégea, nombre de ques­
tions importantes y furent décidées, après avoir été discutées à fond. 
Sur un point, il y eut accord complet. Tous les délégués, d'une seul 
voix, proclamèrent leur intention de maintenir et perpétuer, de cimen­
ter et non d'affaiblir, l'union avec la mère patrie. La première réso­
lution, proposée par Macdonald et secondée par Tilley, en fait foi d'une 
manière indiscutable. Macdonald, Brown, Cartier, Galt, Tupper, 
Tilley, d'autres encore, affirmèrent formellement leur inaltérable 
allégeance à la couronne britannique. Et pour éviter de laisser 
planer le moindre doute à cet égard, lorsque Macdonald proposa la 
résolution énumérant les pouvoirs et attributions de la Législature 
Générale des Provinces Unies, il eut le soin d'ajouter ces mots: "sans 
préjudice à la souveraineté de l'Angleterre." Il dit aussi, lors de la 
discussion du nom à donner à l'assemblée populaire: "Je préférerais 
l'appeler Chambre des Communes, mais les Anglais ont des droits 
imprescriptibles sur ce nom et n'aiment pas que d'autres se l'appro­
prient"; bref, l'esprit de loyauté et de déférence envers la Grande-
Bretagne, qui suscita ces observations, se manifesta en toutes choses 
au cours de la conférence. Sur d'autres points, il n'y eut pas la 
même unanimité. Madonald et quelques autres affichèrent nettement 
leur préférence pour une union législative plutôt que fédérale mais, 
pour plusieurs raisons, leurs vues, furent jugées impraticables. Tout 
d'abord, les délégués canadiens, pour nous servir d'un mot aujourd'hui 


